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DE L'OTTRÉLITE,

Nouvelle espèce minérale.

Par lOf. DiS':LO~ZE.\UX et DAMOUa.

L'ottrélite était connue depuis longtemps daos
la plupart des co1lectioD8 de minéralogie; mais
comme on n'en possédait aucune description, elle
était reléguée parmi les matièl'es incerlœ sedis : .
quelques personnes la plaçaient à la sulLe des
diallages: elle a reçu son nom d'Ourez, petit vil- DéDOmiD.lion.

lage peu élo;goé de Stavelot, à la limite des pro-
vinces de Luxembourg et de Liége près duquel
on la trouve.

La grande abondance avec laquelle cette sub­
stance est répandue dans les schistes d'Ourez et
de quelques localités environnantes, et le peu de
ressemblance que j'ai cru remarquer entre ses
caractères extérieurs et eeus de toU6 les miné­
rdUX à ma connaissance t m'ollt fait penser que sa
détermination comme espèce minérale pouvait
offrir quelque intérêt.

En conséquence, j'ai séparé le plus exactement
possible du schitlte qui les renferme, une cerlMiue
quantité de petits cl'istétux d'ottréllte • et j'ai prié
M. Damouc de vouloir hien en faire l'analyse; QD

lroûvera plus loin le résultat de ses opérations et
la description du procédé qu'il a employé.

Voici d'abord les principaux caractères de cetle
substance:

Elle se trouve en petits disques plats, de 1 à 2 CarecÛr..

millim. de diamètre, et dont l'épaisseur ne dépallS8 puma.
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pas;' millim. Ces disques sont enga~és avec tant
d'adhérencedans le schiste argileux qUI leur sert de
gangue, que, mal~ré le grand nomhre de pièces
que j'ai isolées, il m aété impossihle de déterminer
leur forme : tout ce qu'on peut apercevoir c'eSt
qu'ils appartiennent à un prisme liexagonal ou à
un rhombqïde très-aigu tronqué profondément par
un plan perPendiculaire à l'axe et comprimé
sui.ant ce plan. .

La couleur de l'ottrélite est le gris noir un peu
verdâtre; cette couleur est surtout visible sur les
fragments minces qui sont translucides. La pous-
sière est d'un vert pèle. .

Le seul cliva~e qu'on observe divise assez faci­
lement les petIts disques parallèlement à leurS
bases: celles-ci sont légèrement ondulées, mais
brillantes.

Dans les autressenslac8S8ure est inégale, terne,
légèrement grenue.

Elle raye difficilement le verre.
La pesanteur spécifique est de 4,40.

·c•....,... Dans le tube fermé, l'ottrélite dégage un peu
•• ch.l...a. d'eau. Seule au chalumeau, elle fond difficilement

8ur les bords en globule noir très-attirable au bar­
reau aimanté. Dans le borax elle se dissout len­
tement et donne la réaction du fer : avec le car­
bonate de soude sur la feuille de platine, eUe ac­
cuse fortement. la présence du manganèse.

La poudre n'est attaquable que par l'acide sul­
furique chauffé.

M. Damour a fait deux analyses de rottrélite,
voici les résultats qu'il a obtenus;
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1ri Afulirte.

•

•

.....,...O-nène. Bapport•

0,2260 4
0,ttt5. sa
O,0382} 00562 1
0,0180 '
0,0500 1

0,4352
0,2389
0,1681
0,0803
0,0563

0,9788

20 Analyt6.
Osrgdti. Bapport.

0,2251 4
0,lt50 2
0,0380}0 0563 1
0.0183 '
0,~S03 1

Silice.•...
Alumine.••...
Oxyde ferreux. . ~'.

Ox~de manganeux..
Eau.....•.

Silice..•.•.
Alpmine.•.••..
Oxyd~ ferreux.•..
Oxyde manganeux.•
Eau•.••.•.•.

0,4334­
0,2463
0,1672
0,0818
0,0566

0,9853

D'où l'on peut déduire la formule:

:1 Ai. Si+(Fe, Mn)3Si2 + Il.
qui ne l'entre dans aucune des espèces de sili­
cates alumineux connus jusqu'à ce jour.

Voici la méthode qui a été employée pour l'a­
Dalyse par M. Damour.
D~ essais qualificatifs faits à une époqoe 8!8eZ

ancienne lui avai8llt a:ppris que l'ottrélite était
formée de silice ,d'alumlDe, d'une pêtile quantité
d'eau et des oxydes de fer et de man~nèse.

Pour arriver à doser ces diverses sUbstances, le
minéral porphyrisé a été séché daus le vide à la
tem~rature oolinaire, au-dessus d'une couche
d'lIcldesulfurique concentré etpesé dans un«:reuset
de platine : le creuset chauffé ensuite au rouge a
été pesé de nouveau; la diminution de poids a
indiqué la quantité d'eau: dégagée.

Le minéral privé d'eau a été fondu avec quatre
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fois son poids de carbonate de soude et de potaue.
La matière refroidie était fortement colorée en
vert par les oxydes du manganèse; elle s'est laissée

• dissoudre en totalité dans l'acide hydrocblorique
en excÈl8. La liqueur acide a été eusuite éVi\POrée
à siccité dans une capsule de porcelaine, la ma­
tière sèche reprise par l'acide hydrochlorique et
par l'eau, et la silice recueillie sur un filtre.

(A) La liqueur séparée de la silice a été Deu­
tralillée lentement avec une dissolution de carbo­
Date de potas,e, et cbauflëe jusqu'à l'ébullilioo
pour sépal'cl' l'oxyde ferrique; cct oxyde, recueilli
sur un tihre, a été dissous de nouveau dans l'ik:lde
hyurochlorique et précipité pal' la potasse caWl­
tique en excès qui séparait ainsi une petite quau­
tité d'alumin('; celte liqueur a ét~ réunie ~ la dia­
solution CA) qui renfermait le mangauèse et la
presque totalit(~ de l'alumine.

En faisant bouillir la dissolution (A) avec'uot
nouvelle quantité de potasse caustique, le man­
ganèse aélé précipité ~ l'état d'oxyde maoganftU
qui absorhait rapidement l'oxygène de l'air pour
passer à l'état d'oxyde maDganique; l'alumi.De
restait dissoute par l'excès de potasse. .

L'olyde de manganèse recueilli a été redi.....
dans l'acide hydrochlorique, précipité par le ca~
bonate de potasse et chauffé au l'Ouge pour flre
dO!'é ~ l'état d'oxyde rnaugal106O-maosanique.

Pour obtenir l'alumine, on a satulé nec r..
cide hydrochlorique la liqueur séparée de l'oxyde
de maoganbe, et )'00 y a ajouté du car~
Bmmouitlcal; l'alumine formait uu dépôt YOIu­
mineux qu'il a fallu laverpeDdant très-loogtempa.

L'ottrélite résistant à l'action de l'acide hy~
chlorique, OD n'a pu recoDnaitre d'uae maoière
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directe h quel degré d'oxydatioll te fur et le man­
ganèsc se trouvcnt dans lc minéral; c'est princi­
palement d'après la couleur de sa poussièf'e et. les
proportions données par l'aoalysc qu'oo 8 supposé
la pI'ésclJce des oxydes ferreux et manganeux.

Les Jeux analyses données ici ont été faites sur
de .petits fragments du minéral lavés avec soin
pour les séparer du schiste auquel ils sont adhé- .
renL'i; la première a été faite l'Ur oST',4730, la
seconde sur 08',4940; les résultats en sont ex­
primés en 10,000.

Les petits disques d'ottrélite sont répandus en GiHmeDt.

abondance dans un schiste argi1eu:l de transition,
le plus souvent gris cendl'é, mais quelquefois d'un
heau rose, à feuillets minces etlégèTement con­
t.urnés; tantôt ils sont régulièrement couchés
cotre les feuillets, tantôt ils les pénLotrent en tous
sens, et. la roche semble en être pétrie.

M. Denis, professeur de minéralogie h Bruxelles,
a trouvé dans ces schistes des trilobites qui servent
11 fixer le terrain auquel ils appartiennent; et c'est
llui que nous devons les renseignements qu'on
trouve ici sur le gisement et la localité de l'otLré­
lite.




